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A \l)S AMIS.

Le it) mars. nj()2. a une assi'iiil)lci- iruniiiii o-m-

viHnu'i' i laib ri'.^i^ii.>i' ;t-j l'an. ous Us aiisiiK-cr .U- la

liranclK- !rain;ai-i' >.W l'Alliaiu-c cvank't'l" !">. »" '
U-

l>a>'n.ur.-, ]iai!aii t d c la succc'ssiDU a] )i)StiilliHK, IDUIKI

t.'Xl)rcs>U)n a i U-^ il! ces SI t'transes (jik' plusiein-» anus

nous ,.nl iiric de publier un s,-nnou (juc mnis avi..n>

,lri:, uviAw sur eu suict dans VvA\>c du Kcknipu'ur.
U'ja p iij

Nous n"aurii)n> pas eu la i)r'.si>niption c!i' U' faire

11
SI nous n'avions tte parfaitement convauui, ^ue les

sentiments e\i)iimés dans la eireuustance déjà men-

lîonnée étaient tout à fait erronés.

Nous nous rendons aux désirs (\c n(.)s anus avee

d'autant i)his de plaisir (pie nous savons d'avance que

nos rai.-«n> en laveur de la succession apostoli(pie ont

aé remues de toute !a cliréticnté durant les ipimze

premiers siécle^ de l'I'-lise et depuis, non seulement

par tous ks Catholicpies Romains et les t atliolupies

(irec-.. mai.-, aussi i)ar le pins ^rand nombre des meil-

leurs théolo-ieiis de rKu'lise Anglicane—ce ipu vent

dire plus îles deux-tiers de tous les clirttien- de nos

jours.

.Vous prions tous les amis de l'oeuvre évan.tje-

iupie fran(,-aise de lire ce .•^ermon, non seulement par

esprit de controvtr.se mais avec des ciL-urs éclaires

par l'esprit Divin.

IIFA'KV K. r.EXOlT.

Recteur.

\;o"f.e:'-l le 24 juin. 1902


